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JOtfRNAf, QUOflDIEN - Le J -· 10 rRtfünes 

UNIONISME 
uNtdNiSME COMtVIUNIQUÉS OFFICIELS 

cc L 'Echo de S ar.1bre et Meuse >> publie le communiqué officiel allemand de midi 
et le dernier communiqué français, douze heures avant les autres journaux 

Il y a donc, de pal't et d'autre en Flandre 
et en Wallonie, des activistes« unionistes>>. 

Ce sont ceux qui sont d'accord pour de­
mander la réorganisation politique <le la Bel­
gique sous la forme d'un Etat fé<lé1·atif. 

Nul ne peut douter du respect qu'ils ont 
pour le sentiment public puisquïls veulent 
assure1', suivant les principes ~lérn cntaires de 
la stricte justice et la politique internatio­
nale <le demain, une vie propre el libre à 
deux peu pl es - la Wallonie et la Flandre -
qui ont acquis ensemble, il est vrai, la 
valeur d'une entité économique, mais que 
nulle force n'est parvenue à fondre en une 
seule nationalité morale et politique. 

Et personne ne peut non plus contester à 
ces unionistes le sens pratique indispensable, 
puisqu'ils veulent maintenir entre les deux 
peuples d'origine et d'essence, de culture et 
de tendances morales différentes, l'union 
matérielle qui doit leur assurer, à l'a\'er)ir 
encore, le bénéfice d'une position économique 
exceptionnellement favorable, ~tcquise au 
cours des temps à la faveur d'une activité 
commune spontanément et en quelque sorte 
instincLi vcmcnt coordonnée. 

L'intention de ces unionistes est clone 
saine, patriotiquo el. pratique. 

J'ajoute qu'ellr est. la senle logique. Puis­
que tout le monde - à commencer par eux 
- veut maintenir la Belgique, il est néces­
saire qu'on profüe de la Ll'agique occasion de 
cette guerre pour en faire définitivement 
quelque chose de raisonnable, oü tout le 
monde puisse vivre libre et heureux:. 

Or, il se fait que - sapristi ! il faut que 
je revienne encore là-dessus ! - unionistes 
flamands et unionistes wallons continuent à 
chanter la même chanson ·sans s'entendre. 

Quand on parle de la nécessité évidente 
d'établir, sous le régime nouveau, un orga­
nisme commun pour gérer les intérêts com­
muns, on entend certains Flamands s'excla­
mer: 

- Pas de tout i;:a ! Vous autres \Vallons, 
qui êtes si malins, qnancl vous sel'ez; vis-à-vis 
de nous, bons Flamands, qui y allons tou­
jours à la si bonne franquette, Yous autres, 
Wallons, vous finirez très aisément par nous 
rouler. Et nous ne voulons pas nous exposer 
à cela! 

De leur côté, cerl.ains Wallons ripostent : 
- Vous autres, Flamands. vous êtes plus 

nombreux que nous, et vous peuplez comme 
des lapins. Comme vous êtes trè,; entêtés, 
vous en al'l'iverez un jour on l'autrr, à pl'O­
pos d'un désaecorcl quelconque, à faire va­
loir la raison dn nombre, vous voudrez être 
les maîtt·es et c'est nous qui serons les petits 
garçons. 

Alo1·s, les born\CS gens qui entendent ees 
deux. cloches, lève111. les bras en l'air et con­
cluenL : 

-Flamands,\Vallons, 1"cst l'éau et le feu. 
A jeter 1'1111 sur l'alll.re, on ne fera que de la 
vapeur! 

Tl failt se gar<lcr des traits d·esp1·it rt des 
conclusions hàti vcs. 

Eh réalité, les Flamands et les WaJ!ons 

La '~ote A'utrichienne 
Berlin, 20 septembre. - La réponse allemande à 

la note pacifiste austro-hongroise est conçue en ces 
termes: 

- L'ambassadetir impérial soussigné a l'honneur 
de répondre ce qui suit à la note si hautemeul ap­
préciée du ministère impérial et royal de la maison 
:impériale et royale et des affaires étrangères, du 14 
du mois courant: 
!!7 L'i11vitalion adressée par le gouvernement impé­
rial et royal à tous les Etats belligérants leur deman­
dant de se réunir en territoire neutre pour y discu­
ter conlide11tiellement et sans engagement les points 
fondamentaux pour la conclusion de la paix est ab­
solum1mt conforme à l'esprit pacifique et aux dispo­
sitions en fa,·eur de la paix dont ont touj·ours fait 
preuve les hommes d'Etat responsables et es repré­
sentants autorisés des nations coalisées. 

Bien t.[Ue l'accueil réservé par nos adversaires à 
àes démm·ches semblables ne soit guère encoura­
geant, le gouvernement impérial for 11e les vœux les 
meilleurs et les plus sincères pour que l'initiative 
nournlle in:;pirée au gouvernement imperial et royal 
par la conscience de sa respon,abilité el un senti­
ment profond d'humanité trouve cette fois l'accueil 
désiré. 

Le soussigné a l'honneur de déclarer, au nom du 
gouvernement impérial. que l'Allemagne est prête à 
participer à l'échange de vues proposé. & 

Vie:me, 2 l septembre. - Le ministre de Suisse à 
Vienne a avisé le ministre des affaires étrangêres 
que IP. gou,·ernement" fran~'.:lis a accusé réception, 
par l'intermèdiaire de 1.1 légation suisse à Paris, de 
la note du g·ouvernernrnt aust1·0-hong··o1s du J 1 sep­
tembre. 

La réponse de la Frat11'c à la proposition du comte 
Burian a été formul<~e ùa11s le disrom·s ~1ue le prési­
dent du Conseil, ,\!. C1éu1enreau, a p1·ononcé au 
Sénat à 11 note du 17 sepl••mhre et dont le texte a 
été inséré dans le «Jourml officiel» dn 18 septembre. 

Vienne, 21 septe111l1rc. - On annone" de source 
dipl.omaliq_ut que 11! g-ouverncment des :5oviets a 
décidé de se rallier à L1 note de paix austro-hon-
groisP-. 

Londres, ':!~ seplt>mbre. - On mande de Jllew­
York au« ~lorninr.\· Post» : 

- Al. Lansing· ,\nno11l'e un message du pré5ident 
au Congrès pour motiver la ·rép~nse négatirn à la 
note de paix 1leJ'Aulridie-llongr1c. r 
Lu~ano; 20 septembre. - De ]'Agence centrale de 

Rome: 
- L:t note austro-hongroise, arcompagnée d'une 

lellre autogr:iphe d~ l'emperPur Lharles au Pape,est 
:irrivé~ m»nredi ~nir· au \·ali1·an. 

Dans s • l«llr .. , !'Empereur r.ippelle les efforts faits 
par 11• Saint-Pèr>l pour ramener 1:1 paix·et lui renou­
velle l'assurance que les P.·issances centrales sont 
sincèrèment animées du désir de mettre fin à la 
guerre 

1'outefois, l'l!:mpereur ne fait aucune allusion à la 
mani1\r•~ de ré>ou Ire les questions qui seront soule­
vées au cotws des négociations éventuelles. 

qui font de pareilles objections prouYent 
simplement qu'ils ne connaissent pas l'his­
toire contempornine. 

Cette histoire, la voici : 
Quand a pat·u le Manifeste Wallon, où le 

Comité de Défense faisait valoir la nécessité 
pour la Wa!Jonie de se dresspr pour éviter, 
notamment, la pr,étlominance de la Flandre 
seule debout devant la Conférence de la paix, 
les propagandistes flamands les plus auto­
risés se sont écriés à l'envi : 

- Vous vous émouyez à to1'L. Nous mar­
chons pour notre compte, en vous laissant le 
droit de marcher de votre côté. Mçi.is jamais 
nous ne chercherons à dominer la Wallonie, 
ni maintenant, ni alors, ni plus tard . 

Enchantés de cette déclaration, les Wal­
lons attentifs à ces questions ont relu le 
1'1anifeste et ils ont vu que, de leur côté, 
notre poignée d'activistes, exprimant en toute 
évidence l'opinibn latente de l'immense ma­
jorité, de leurs compatriotes séparatistes, 
cherchaient à réaliser dans la Belgique res­
taurée, un régime fédéralü:tc sur le pied 
d'une égalité parfaite de la Wallouie el de la 
Flanùrn. Et qu'ils sacrifiaient donc carrément 
l'an1·ienne hégémonie que les l<'lamands se 
plaisaient encore à leur attribuer. 

En conclusion, les spectateurs impartiaux 
de la~ discussion se sont dit : 

- Les Flamands ne veulent plus cjominer 
la Wallonie, et les Wallon~ ne veulGnt plus 
clominet· la Flandre. Ça va très bien. Nous y 
sommes. Ces gens-là vont s'embrasser de 
tout cœur. Ce sera l'égalité parfaite - no­
nobstant la a. malice >> des uns et la prolificité 
des autres. 

Là-dessus, on s'est frotté les mains et l'on 
a parlé d'autrç chose. 

Mais les Flamands soupçonneux, et cer­
tains Wallons plus ou moins anti-séparatistes, 
se sont demandés : 

- Oui, ça va bien ... en théorie! Mais, en 
pratique, comment assurer e!Tecti vemeut ce 
régime idéal ? 

Eh bion, j'en tombe d accord: c·est ià le 
hic de l'affaire. 

En politique, comme dans le mariage, les 
c1 mamoms n n'ont qu'un temps. Il faut pré­
voir la lune rousse, et, ponr en éviter les 
conséqueuces, dresser d'abord un bon con­
trat. 

C'est ce contrat <lu ma1·iage wallo-flamand 
qaïl faudrait tâcher d'établir. 

Oé·:·1 plusieu1·s de nos amis, i\I. Foulon 
dans l'Aveuir '1Vallon, du 2?> av1·il, M. Hen­
quiuez ici-mèrne, n° ·1t)2, se basant sur les 
principes fonùamenlaux. établis dans le i.lila-
11ifeste wallon ont précise, clans la meslll'e 
alors utile, la manière dont ces •p1'Îllcipaux 
acti vis Les wal Ions comprennruL l'organisa­
Lion 11·ès simple et très sûre <le la Belgique 
nouvelle. 

Si t:ela ne snffit pas, qu'on précise davan­
tage. 

Il me paraît riue c·esl le moment. 
EL, sans engagc1· pcwsonne, c'est ce que je 

vais es:;ayer de faire pour mon compte dans 
un prochain artic le. IlEZ\nt DE 01NANT. 

Le Papen lu attentivement lettre et note, mais n'a 
pas expl'imé le moindre avis. » 

Paris, 20 septembre. - De !'Agence Havas: 
- ~I. Pichon a accusé à ~l. .Uunan, ministre ùe 

Suisse à Paris, réception de la note aus lru-bougroise 
et joiPt à sa lettre un numéro du« Journal olliciel >> 
contenant le discours prononcé par ~1. Clémenceau 
au Sénat. 

- Ce discours, dit-il, constitue la réponse de la 
République à la note dL1 cabinet de Vienne. 

Milan, 20 septembre. - Du «Corriere della Sera•: 
- Les gouvernemen•s des puissances de !'Entente 

ont décide de répondrr im médiatement et en com­
mun à Li note de l'Aul he-llongr1e. 

Leur réponse sera c • ·orme à ci lie des Etats-Unis. 
Personne ne s'étonu~ ·a donc qu'elle soit négative. 

Berne, 20 septembre. - La Presse francaise con-
tinue à s'occuper de la note autrichienne. En géné­
ral, elle y oppose un refus; cependant de nombreux 
journaux demandent qu'une réponse soit faite à la 
note 

r: « Œuvre » estime qu'une réponse s'impose 
impérieusement. 

- L'Entente doit proliler de l'occasion, dit-elle, 
pour foire une déclaration collecti1·e au sujet des 
buts. de gu"rre des Alliés, car il est contraire à la 
vérité d'a!Hrmcr que ces buts de guerre sont de 
notoriété publique. 

Apr·ès l'entrée en guerre de l'Amérique et l'effon­
drement <le la Russie, plusieurs gouvernements de 
l'EntenLe 011t fait des dér larations sAparèes qui se 
rontrerlisenL sur des points importants. li est néces­
s<1ire <le rétablir parmi eux runii é de vues. » 

Le« Populaire» dit que, mème si l'on ne voulait 
voir dans la notn du comte Buria11 qu'une manœuvre 
habile, JI ne sullirait pas, pour en annihiler l'effet, 
de l11i oppo~er le silence. 

- L'oc1·asion de parler nu monde est, dit-il, on ne 
peut mieux choisie. 

Il faut répondre. 
l\J. \\ïlson ne croit pas à la verlu du silence et .\1. 

Balfour a di\jà l'épon<lu; il fout savoir si les gouver­
nemenls alités corroboren t leur manière rie voir. 

L' « Humanité » désire, elle aussi, qu'il soit ré­
ponrlu à la note et s'élève contre .toute teutatil'e 
qu'on Youdr::tit faire de nouer des nrgoriations se­
crètes. 

l1P11s l' «Humanité ,,,.M. Srmhat estime prémalur:é 
le refus opposé i1 la nole de \'ienne par .\l. Wilson et 
réclame une réponse commune des puissances de 
!'Entente, qui leur él'itera le reproche d'être respon­
sables de la prolongation de la guerre . 

li estime tellement maladroit le di,;cours prononcé 
par M. Clémenceau au Sénat q11e les Puisrnnces cen­
trales auraieut eert:1ineme11t iutér0t il en faire affi­
cher le le:1.te malencontreux. 

Vienne, 21 se1>1embre. - La << NoU1·elle Presse 
Libre» rappelle qu'une propsilion identique à celle 
du comte li1Arian, visant elle aussi l'ouverture de 
négociations de paix sans conclusion préalable d'un 
armistice, fut faite el acceptée durant la guerre de 
Crimée et que la confér~nce qui s'ensuivit se tint à 
Yienne. 

Communiqués des Puissances Centrales 
Berlin, 23 septe14Jire :. ,.. , 

Théàtrc de la guerre à l'Ouest. 
Groupe d'armées du Kronprinz Rupprecht 
Au Sud de Nettve-Chapelle, une entreprise 

locale nous a valu ùes prisonniers. 
E;trc Yp1'.es et La Bassée, de part et 

d'autre de la Scarpe ainsi que dans le sec­
teur du Kemmel, au Sud de Marquion, 
l'activité combative s'est ranimée. 

Groupe d'armées von Boehn. 
Dans l'après-midi, la lutte d'artillerie a 

repris une plus grande intensité dans les 
secteurs à l'Est et au Sud-Est d'Epehy ainsi 
qu'entre le ruisseau d'Omignon et la Somme. 

Des attaques d'infanterie dirigées par les 
Anglais sur nos lignes au Sud-Est d'Epehy, 
se sont écroulées. 

Ainsi que dans les deux derniers jours 
précédents, hier aussi, la 2• division de la 
Garde Impériale s'est particulièrement dis­
tinguée. Uurant la na.it, un feu nourri n'a 
pas discontiné. 

Grâce à des charges nocturnes à l'Est 
d'Epehy, l'ennemi a pu prendre )'ied dans 
certains éléments de tranchées. Sn1· 1 Oise, 
combats dans terrain devant les lignes. 

Entre la côte Lonaine et la Moselle, la 
lutte d·artillerie s'est passagèrement accen­
tur~e au petit jour. 

L'adversaire poussant avec <les détache­
ments plus forts contre Haumont, au Sud de 
Dampvitoux Gl en direction de Remb~rcourt 
et dont les détachements de reconnaissance 
ont tùlonné à plusieurs reprises Yers nos 
positions, a été refoulé. 

A l'Ouest de la Moselle, nous avons quel­
que peu avancé nos lignes. 

Groupe d'armées qu Kronprinz imrërial. 
Hier, entre l' Ailerté 'et l'Aisne, néti'v'.it~ ·aé 

combat a ralenti. 
Escarmouches d'observation en Cham­

pagne. 
Groupe d'armées von Gallwitz. 

Le p1·emier-lièutenant Loertzer a obtenu sa 
42• vicloi re aérienne, le lieutenant Bâurner 
sa 30•. . . .. 

Berlin, 22 septembre . - OlfLciel de ce midi : 

Théâtre de la guerre à l'Ouesl. 

Armées du feld-maréchal prince héritier Rupprecht 
de Bavière : 

A l'Ouest de Fleurbaix et au Sud d'Havrincourt, 
des attaques partiell~s :;nglaises ont été repoussées; 
de fortes attaques exécut~es par l'ennemi au Nord 
de la Scarpe 011t en le ml1me sort. 

Les opérations que nous avons exécutées près de 
Mœuvres nous ont valu 45 prisonniers. 

Armées rlu g·énéral-colonel von lloehn : 
Après les vaincs attaques partielles qu'ils _ont pro­

noncées les deux dermers Jours. les Anglais ont de 
nouveau exécuté, hier, de grandes attaques d'en­
semble; elles avaiént pour but de forcer la percée 
de Cambrai. 

Sous la protection q'un êpais rideau de feu, l'in­
fanterie anglaise, accompagnée de tanks et d'avia­
teurs a pris l'o[ens1ve à l'aube entre le b()is de 
Gouzeaucourt et Hargicourt. 

Uans l'attente de l'attaque ennemie, no~s nvons 
replié, dans la nuit du 19 au 20, notre ligne de 
défense du terrain ouvert à l'Est d'Epehy dans 
les anciennes positions anglaises entre Villers-Guis­
lain et Bellicourt. 

Le feu de défense préparé par notr~ infanterie el 
nos mitrailleuses a accueilli les colonnes d'assaut 
profoudes de l'ennemi, dès qu'elles dévalaient des 
b.auLeurs vers uos lig·nes. 

L'attaaue a élé paralysée devant nos positions. 
Après une très violente préparation d'artillerie, 

l'ennemi a déclanché de nouvelles attaques; son 
assaut, exécuté sur un large front, a aussi complète­
ment échoué. 

Les Anglais ont pénétré passagèrement dans la 
partie S11d-Ouest de Villers-Guislain et dans la ferme 
de Wuenncmont; ils en ont été immédiatement 
rejetés par une contre-attaque. 

Ue nouvelles et violentes attaques ont encore 
succédé, le soir et la nuit, à une très violente 
canonnade; nous les avons toutes repoussées. 

La journée d'hier a été pour nous une ,journée 
pnrticulièl'ement fructueuse au mil11-•u des durs 
combats qui se livrent sur le front à l'Ouest. 

Ues chasseurs allemands et des régiments de 
tirailleurs montés, des régiments de la Prusse 
Orient~le et de la Prusse Occ1dentalf~. cle la Posnanie, 
de la Basse-Silésie, de la WC'stphalie, de la Prusse 
rhénane et de la Ua,ièse, ain<i que les tronpes de la 
Garde ont infligé hier une grave défaite aux Anglais, 
qui ont subi de très lourdes pertes tout le long de 
leur fro11t <l' •ttaque. 

Notre artillerte a eu une part prépondérante dans 
nos grands succès. 

Armées du prince héritier allemand : 
Entre I' Ailette et l'Aisne, l'acti ri té cle l'artillerie a 

, été modérée J:rns 'a journée : e lle s'est ranimée le 
soir, en liaison axec les 'Violentes attiqnes partielles 
prononcées à l'Est de \'auxaillon, p,.ès de la ferme 
de Vaurains et au Nord-Ouest de Vailly. 

Bedin, 21 seplembre. - Offtciel du soir : 
DPvant notre front SiC'~fried, entre le bois de 

Gouzeaucourt et Har·gicourt, de grandes '1.ttaques 
anglaises 11'ensemble ont échoué avec de très forte~ 
pour l'ennemi. 

Londres, 20 septembre. - Oe !'Agence Reuter : 
- La note amtro-hongroise n'ayant pas été 

adressée co ll~ctivement à tous les gouvernements 
des pays alliés, mai> h chacun d'eux séparément, on 
croit que les Alliés n'y feront pas une réponse corn -
mune. 

L'attitud& des puissai~ces de !'Entente vis-à-vis de 
cette note hongroise est suffisamment indiquée, au 
plus, par les déclarations des ministres respon-ables 
des gouver1rnmenls alliés européens et par celles du 
Président Wilson. 

Vienne, 21 septembre. - Officiel de ce midi : 
Théâtre de la guene en Italie. 

Nous avons étouffé sous notre feu destrucleur les 
operations dirigées par l'ennemi contre -des parties 
de notre position du secteur du Tonale. En Judicarie, 
dans la vallée de Conceli près de !\lori et sur le haut 
Rlateau, petits combats ocau:<. Entre la Brenta et la 
l iave, après les échecs qu'ils ont subis ces derniers 
jours, les Italiens se sont bornés à exécuter de 
faibles attaques contre notre position du Tasson au 
Nord-Est du monte Pertica; elles ont été toutes 
nettement repoussées. 

Théâtre de la guerre à l'Ouest. 
Rien d'important à signaler aux armées impériales 

et royales. 
Théâtre de la guerre en Albanie. 

Opérations peu actives. 

Sofia, 18 septembre. - OlfLciel : 
Sur le front _en macédoine, clans la vallée supérieure 

de la ~kumb1 1 e,ngagements entre patrouilles. Près 
_de Bratmdol, a 1 Est de la hauteur 1050, d'importants 
détachements d'attaque ennémis ont été dispersés 
par notre feu. 

A l'Est de la Czerna, nos troupes ont occupé par 
ordre, sans être inquiétées par l'enneini, de nou~elles 
poiiitions et s'y sont établies. Au Sud de Huma nous 
avons dispersé un bataillon ennemi. Notre artillerie 
a inrendié un dépôt de munitions enn&mi sur le 
Vardar. _ 

.Ca11onr1ades réciproquei plus violentes par inter­
m1lVnces des deux côLés du lac rle Doiran. Des 
combats acharnés se sont développés dans la journée 
au Sud et à l'Ouest de lloiran. 

Après une viol~nte p1:éparation d'artillerie, au 
cours de laquelle 1 ennemi a lancé plus de 250.000 
irrenades de divers calibres, trois divi1>ions anglaises 
et deux divisions grecques onL attaqué en masses 
compactes. 

Elles ()Dt r.é~ssi à pén~trer s~r plusieurs points 
dans nos pos1t1ons avancees, mais en ont été immé­
diatement rejetées par une contre-attaqlie de notre 
Taillante infanterie, exccllement appuyée par notre 
artillerie; l'ennemi a laissé un grand nombre de 
mort~ et de blessés sur Je champ de bataille. 

Plus de 500 prisonniers valides ang·lais et gTecs 
ainsi qu'une grande quantité d'armes et de matériel 
de guerre, sont restés entre nos mains. 

Simultanément, une division grecque a attaqué 
notre :position au Nord-Est du lac. 

La laissant aJ?procher sous le feu de nos canons 
nous l'av~ns v1Qlei;nmenl bombardée et dispersée ; 

. ell1:1 a subi de.fortes pertes eL!aissé rles prisonniers 
entre nos mams. 

A l'Est de la Czerna, le sous-officier allemand Fise­
ler a remporté sa f 7e victoire aérienne. 

Sofia, 19 septembre. - Officiel : 
Sur le front en Macédoine, sur la Cervena Stena 

et dans la région'de Bitolia, canonnades réciproques . 
plus violentes par intermittence. ' 

Au Nor~ de. Bitolia et clans la boucle de la Czerna, 
notre artilltrie a repoussé des détachements d'as­
saut ennemis qui tentaient cle péc:étrer dans nos 
tranchées après une violente préparation d'artillerie. 

A l'Est de la Czerna, tout le long du jour, combat 
acharné à alternatives diverses. Entre Gevgeli et le 
lac de lloiran. l'ennemi a réitéré ses violentes 
attaques précéùées d'une assez énergique prépa­
ration cl'arlillerie el ùe gaz. 

Après un opiniiHre combat, l'ennemi a réussi à 
~énétrer m?menla~1émen~ dans nombre de nos posi­
tions avancees, mms une 1mpélueuse contre-attaque 
de no~ troupes l'a repoussé et lui a infli!l'é de fortes 
pertes ; des prisonuiers, parmi lesquels plusieurs 
officiers grecs, sont restés en trP nos mains. 

Sur ce champ de bataille, où nos vaillants régi­
ments défendent depuis deux jours leurs positions 
dans des corps à corps ach~rnAs, l'ennemi a subi des 
pertes extraordinaireiiJent lourdes. . . . 

Constantinople, 19 septembre. - Officiel : 
Sur le front en Palesti~e, opérations peu impor­

tantes dans le secteur de la côte, ainsi que des deux 
côtés de la route de Jérusalem à Nablus 

L'ennemi n aussi bombardé plus violemment hier 
nos positions. Nous avons repoussé des attaques de 
reconnaissance. ' 

Grande ::ictivité aérienne ennemie. Notre artillerie 
a bombardé efficacement les camps ennemis établis 
dans le secteur de la tête de pont Jéricho-Wadi­
Audscha et ùans la région de l\landesse. 

Notre corps expéditionnaire de Tafile a rejeté les 
rebelles vers le Sud; il est aux portes de Schobak. 

Pour le reste, rien de nouveau à signaler. . 
Constantinople, 20 septembre. - Officiel. 

· Sur le fronL en Palestine, l'altaquP des Anglais, à 
laquelle r.ous nous attendions, a commencé. 

Après une très violente canonnade, la bat~ille 
s'est· ngagée le 18 septembre au soir sur un larg·e 
front à l'Ouest de la route ùe Jérusalem à Nablus. 

Le preinier assnut de l'ennemi a échoué sous la 
vaillante résistance de nos troupes. 

A minuit, l'en nemi a envoyé de nouvelles troupes 
au feu et, .alimentée sans cesse par des forces fraî­
ches, la bataille a sévi toute la nuit avec la plus 
extrêmP. violence. 

A l'aube, nous avions brisé les assauts de l'ennemi 
et paré son offensive dans la ligne Dschalud-Vadi­
Abu-Zerka. 
Simult•n~ment, les Anglais ouvraient aussi dans 

le sect1'ur de la rote une tr·~s violente canonnade à 
laquelle parliripait l'artillerie de leurs navires. 

Apri~s deux heu l'es de prépara lion d'arti ll erie sui­
vie tl'un corps;\ corps arharné, l'ennemi a réussi à 
pénétrer da11' nos positions entre la côte et le che­
min d;, fer Licltu-li.erm. 

Esqt1hant la pression de forces très supérieures 
en nornhre. nom avons replié nos troupes sur la 
position Tul-11.e•m, où nQus attendons dt nouvelles 
attaqt11•s. 

f'ur le .Jourdnin, nou~ avons efficacement pris sous 
le i.>u tic nos canons des mouvements de troupes 
ennemies à \'atliausrha et dans la région cle ,Jt\1 icho. 

Sur la route .Jéricho Tell-;'\imri, grande ·.1cti\'Ïté 
des patrouilles et des <1vi:1teurs. 

Sur les autrt:>s fronts, rien de nouveau à signaler. 

Cnmmllni11ués •les Pmssanct's Allié0 s 
Pal'is. 22 seplcn h1·c \:-l h.) 
La nuit a été marqnée par nue assez 

grnn<lr acLiYilé cl'arlillel'ie dans la 1·égion de 
Saint-Qurnli1~ et :rn No1'd <le l'Aisne. 

Sur lr front <le la Vesle, nous avons 
repoussé drux. c:oups de main enne11i1s. 

Nos détachements ont pénétré dans les 
lignes allemandes en Champagne et en Lor­
raine et onl ramené ùes p1·isonnie1·s. 

Rien à signaler sur le reste du front. . . . 
Paris, ~2 septemb1·e (11 h.) 
Dans la région, au Sud de Saint-Quentin, 
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ouverte à tous. 

nous avons élargi nos pos1t1ons, à l'Est 
Thinec·om·t et de Lvfontaine et atteint les 
abord& Ouest de Vendeuil. 

Att Nord <le l'Aisne . trois contre-attaques 
allemandes ont été brisées au Nord Dalle­
rnan t sans avoir pu aborder n0s lignes. 

Nous avons gagné du terrain à l'Est de 
Saucy et fait <les prisonniers. . . . 

Paris, 21 septembre. - Officiel de 3 heures : 
Pendant la nuit, nos troupes opérant dans la 

région de Saint-Quentin ont enlevé Bensy et pro­
gressé une contre-attaque ennemie sur Caslres. 

Activité des deux artilleries dans la rég·ion des 
plateaux au Nord de l '.Aisne. 

En Lorraine, deux tentatives ennemies sur nos 
postes vers Arracourt et Anservillers n'ont pas 
obtenu de résultat. 

Rien ~ signaler sur le reste du front. 
* . . 

Pnris, 21 septembre. - Officiel de 1 i heures : 
Aucun événement important à signaler au cours 

de la journée. . . 
Londres, 20 septembre. - Officiel. 
Nos troupes ont allaqdé hier un peu avant midi 

dans le secteur Lempire-Epehy. 
Malgré la résistance acharnée de l'ennemi et le 

violent feu de son artillerie et de ses mitrailleuses 
elles ont rapidement avancé de plus d'un mille m.i 
delà <l'es lignes que nous avons déjà conquises dans 
ce secteur. 

Le point d'appui connu sous le nom de ~ Ferme 
Malassise 11 a été conquis lorsque nous eùmes brisé 
la résistance opiniâtre des Allemands; simultanément 
nous avons pris un certain nombre de petits bois de 
postes et d'ouvrages fortifiés qui faisaient partie' de 
notre ancienne ligne de défense, 

Dans la partie septentrionale du front de bataille 
nos troupes ont attaqué hier soir .Mœuvres et l'ont 
reconquis. 

Sur ce point, la résistance de l'ennemi a aussi été 
des plus acharnée, et l'on s'y bat encore. 

Nous avons fait quelques prisonniers au cours 
d'engagements l'Jcaux au Nord-Ouest d'Hul'.uch. 

Un détachement d'assaut allemand a été repoussé 
nu Nord de Lens. 

Ce matin, des troupes écossaises ont achevé de 
conquérir lllœuvres après avoir brisé la résistance 
du détachement ennemi qui se tenait encore dans le 
village. 

Après un violent bombardement, l'ennemi a dirigé 
ce matin une énergique attaque contre nos positions 
au Nord-Ouest d'Hulluch; il a été complètement re­
poussé et a 13:issé un certain nombre de :prisonniers 
entre nos mams. 

Au Nord-Ouest de La Bassée, grâce à une heureuse 
opération locale, nous avons avancé ce matin nos 
lignes sur un front de plus de 2 1/2 milles jusqu'à 
hauteur des villages Rue-du-1\larais et La Tourelle. 

Nos troupes ont fait plus d'une centaine de prison­
niers et, après un violent combat, elles ont repoussé 
plus tard une contre-attaque allemande. 

Rome, 20 se:ptembre. - Officiel. 
Les opérations se s"11t surtout bornées à des ca­

nonnades 
A l'Est de Garde, dans la \'allarsa et près du Mon­

tello, la violente action de notre artillEirie a paralysé 
le feu concentrique des baUeries autrichiennes . 

A la sortie de !a vallée de Seren. au Nord du 
Grappa, l'ennemi a de nouveau vainement tenté 
d'enlever nos avant-postes; il a été repoussé avec 
perles et a laissé quelques prisonniors entre nos 
mains. 

Sur les ''ersants septentrionaux du monte Fenera, 
une de nos patrouilles a surpris un détachement 
ennemi, l'a dispersé et a fait des prisonniers. 

Nous avons efficacement lancé plus d'une tonne 
d'ei.:plosifs sur l'arsenal, le chantier et les entrepôts 
.de Pola. 

Deux avions ennemis ont été descendus et trois 
autres, désemparés, forcés à atterrir. 

-CC(O)~-

BerJin, 20 septembre. - Ofücieux : 
Les Anglais et les Français n'ont pas renouvelé le 

19 septembre, dans la parliP. septentrionale du front 
d'attaque, les vaines et sanglantes tentatives fai tes 
par eux le 18 septembre, en vue de percer notre 
front. 11 n'y a plus eu depuis que de fortes attaques 
partielles. Le matin du 1 fi, les Anglais ont été 
repoussés au Sud-Ouest de Villers-Guislain. A 11 h., 
ils ont le11té d'attaquer dans le secteur d'Epehy­
Lempire, en mettant en ligne un grand nombre de 
tanlis. Nombre de ceux-ci ont été délrnits, les autres 
ont rebroussé che111in, el l'infanterie anglaise a 
reflué dans sa position de départ. 

llans le courant de l'après-midi, des attaques par­
tielles ont échoué près de Gouzea11conrt. Une 
attaque en préparation, près du bois de ftauche, a 
élé dispersée par le feu concentrique de notre 
artillerie. 

Des attaques partielles, au Nord de Hargicourt, 
n'ont pu, sous le feu de nos mitrailleuses et de nos 
fusils, prendre leur ;:léveloppement. 

Au cours d'une forte attaque, renouvelée à 7 h. 15 
du soir, entre Epehy et 1 empire, les Anglais ont 
simplement réussi à se fixer clans une partie for­
mant saillant de noLre position, au .'ford-Ouest de 
Lempire. 

Sur la partie méridionale du front d'attaque, depuis 
le ruisseau d'Omignon jusqu'à la Somme, les Anglais 
et les Franç,ais ont prononcé une attaque d'ensemble 
après une canonnade décl.1nrhée à 5 heures du matin 

Prise sous le feu de notre ar!illerie, tandis qu'elle 
se préparait à avancrr, l'i11fant .. rie eunernie a été 
rejetée sur tout le front <la11s sa position ùe départ 
et a subi des pertes sensihl•·s. 

A miùi, les Ang'lais et les Français ont de nouveau 
lancé à l'assaut des vagues d'attaques profondément 
échelonnées. 

Une fois de plus, dies ont été repoussées. 
Des troupes d'assaut allernand .. s, armées de 

grenades à main, ont pour;;uivi l'ennemi qui cédait, 
ont nettoyé les endroit s où il r~sistait devant les 
lignes allemandes et ont ramen• des pri~on11iers et 
un gTanJ nombre de mitrailleuses. Près d'Essigny-le­
Grand, nous avons réus~i à amAliorPr nos positions. 
Entre I' Ailette et !'Aisne, une att •que qne nous avons 
prononcée entre 6 et 7 heures, s'e~t heurtée, à l'Ouest 
de .Jouy. à un assaut françai" • 

Les Français ont été repoussés au cours d'un com­
bat opiniàlre. . . . 

Berlin, 21 septembre. - Officieux. 
Au ;'iorcl de ;'\anteuil se troU\·ait une espèce de ca· 

vernr forteresse con!';titui'e pa .. t!~ . hauteurs qui, 
auta11t par leur naturn et leur situation mùme que 
par les onvrages d'art dont elles é1nient flanquées, 
avait jusqu'ici admirablement rési~té Pl fait office de 
brisP--lames contre les vagues d'Ms~ut en11emies . 

S'ava11cant au loin ainsi qu'un •'troit i'peron, cette 
fo, teresse appela l de hms côtl\s l'allaque ennemie 
et ne pouvnit en réalité l'arrèter que pendant un 
tem PS assez court. 

A;, cours des violents combat~ lil'rés enh'e le 17 et 
le 20 septembre, l'ennemi a attaqué re bastion qui 
constituait 'un véritable établissement militaire mo­
derne. 

Six issues permettaient aux troupe~ de moins de 
cent hommes d'être rapidement prêtes à faire face 
de tous les côti's à la fois. 

Les fidèles soldats d'Altenburg étaient à leur poste 



et purent signaler à temps c1uc l'cnncnn se prcparait 
à l'attnque et avançait en sou1llant, sous l.1 p\m.i et 
dans J,1 houP., a travers un lab' rrnthe cle reseau:i: et 
de tranchées encht•VèlrePS , C élatenl ties J'ra11ça1s 
blancs et de c·onleur a1 mes de lance-lbmnws qm 
s'avançaient arns1 sous l,1 grêle des g1 emuies 

La Ligue gar:rnltt à tous les Etats adherenls l'111te­
g11te de !1•111· t!'1T1to1re el la posrnss1011 rn1·ontestee 
de leurs colo111p;; 

En varn par 1louze !01s Pn trois .1011rs, l'ennemi 
renomela ses att.u1ues 

Les Etats atlhP1·e11ts soul absolument 11iclP.pendants 
et libres c>IJ t 1• q111 to111·c•111e leur poltt1que inteneme 

Quant .'t lc>t11 po1It111ue extér1eme. elle csl s111hor­
do1111ée aux n\:.rlements cdicles par la Li~ue 

Une fois, il ~emhla qu'il allait rcuss11 et dRJ l les 
Franço.is, armes de gren,1des à rna111, se trou\ <11e11t 
tout proche drs issues 

i\Ia1s les troupes qui orl 11p:uenl r e h1:;tion pwvm­
rent une fois de plus à les rdouler et par une contre­
attaque îlveme11t menee les obligèrent a redesl enare 
les versants vers Nanteuil 

Les Etats adherents s'engiig-e[Jt à soumettre les 
conll1ts sus(1tc;s entre deux ou plusieurs d'entre r,ux. 
et qui 1rn pourront être nploms pnr '01e d1plomnl1que 
ou p,1r l'111tcncnhon an111 nie dune ou de plusieurs 

• pm,,;;auces. .'t nn trihunal d'arbitrage conshtue 
expressement pour J.i circonstance f ta se conlo1111cr 
aux arrêts de ce tnbunal " 

Nos soldats, debout, tirèrent dans le dos de 1 en­
nemi et les h.irceler.,nt en poussant 'ers, I~ ;'ford 
Jusqu'aux ennrons de ~anti>ml 

La, leur pom smte dut cesser sous un feu de 
barrage. 

Ce que les hommes n'au1 aient pu fa1re, allait ~tre 
l'œuvre de l'ai hllerie 

Trente obus lancés par des canons du plus gros 
calibre s'abaltll'c'nt sur la toiture servant de voùte 
à ce bast10n. les debr1s proJelés bouchèrent quatre 
des issues etahl1e, et les pierres se detacbant de tous 
les cotes à la fois rendirent 1mposs1hle un seJour plus 
long de nQs troupes 

Cette caverne, a cause du r.omlire ries issues pos­
sibles rst devenue un ve1·1table piège a hommes et 
li faut l'év.icue1. 

Cependant, quelques postes 1 ésistent encore dans 
le •ecteur atlJ,\I ente• reço11 ent l'ennemi qm monte 
à l'assaut en h··s1t 1nt et qui, appuJé par une 11olcnte 
mtervention de l'arltllerte, se lance en a va nt 

Les troupes qm oc1 up:uent la place reeulent légè­
rement, mais pour reprenrl1 e bientôt le combat, en 
smvant des boyaux de commumcalton 111d1ques à 
l'avance 

Ce n'est qu'un ep1sode de la formidable bataille qlll 
se livre entre les peuples, mais ce sont des heures 
héro1ques, d'une res1stance rnome et que des hom­
mes alle111ands vécurent < omme des heures orch­
na•res pour la détense de la patt 1e allemande 

Berlin, 21 septembre. - Officieux: 
Pendant le mois d'aout, les a 11ateurs anglais n'onl 

pour arns1 d11 e attaqué que des villes ouvertes à 
l'01iest et au Sud-Ouest de I' :\llcmagne, arnsi que 
dans la reg1on rndustrielle de la Sarre, de la Lor­
rarne et du Luxembourg 

Pour entrer cla11s quelque détails, disons que les 
rcg10ns mdustr1elles de Lorrame et du Luxembourg 
ont ete attnquee, douze fois a coups de bombes, la 
région de de la Sarre chx fois, Trèves et les environs 
cinq fois, Fran1 lort-sur-le-Mern, Manhem el les env1-
rom; deux fois, Duren, Hagenau, \\orms, Darmstadt, 
Ptrmasens, Z11 e1krucken et Cologne une fois 

Grâce à l'ef!lc·ac1te de nos mP.sure~ de defense, 
l'ennemi n'a rrusst à aucun endr01t à cau~er des 
ùégàts uot1bles à des rnstallat10ns m1hta11 es impor­
tantes. 

A Carlsruhe, Lu lw11rshaven, Trèves, Dilhniren et 
D1denhofen, les v01es ferrees ont eté legèrement 
endomma§'ées, mais le trafic n'a pas été entravé 

Près rl'Esch, une bombe a provoque un mcend1e 
dans un tlepôt Je bo s. 111a1s l'explo1tation n'a pas été 
rnterrompue 

Par contre, il y a eu des degats materiels assez 
sP.r1em: Jans certames propr1etes privees et prmc1-
palement à '1'1 èves, à Cologne et a Dul'en 

Les allaques out fait des vn:limes · 11 y a eu au 
tot,11 79 morts, 47 blesses gnè1 ement et légèrement 

L'ennemi a payé ses attaques pm de lomdes perles. 
Le 13 .1oùt, nous avons descendu cmq avions d'une 

escadrille qm en comprenait dix, le 16 aoùt, égale­
ment c1 .q; le '2.ï août, nous avons descendu sept 
;ippareils d'une escacfrdlc qm en comptait dix. 

Au total, l'ennemi a perdu, grâce à l'e!ficac1te de 
nos moyens de defense et ""ràce surtout à l'esprit de 
déc1S1on de nos .wi:i.teurs lfe chasse, 213 appareils 

~erlin. ~1 septemb1 e. - Ofticieu:ic 
Commentant l'1nformal10n tlu • Petit 1',n1SJen, • 

:umonçant que les Allemands on l'mtent1on de se 
retirer Jnsqu' 1 la frontière helife rt de s'y fixer 
M Herve, s'expl'lrna1L comme smt, 1 .. 6 septembre: 
dans« La \1clo11e » · 

- li ne faut pas que nos. anm de Belgique 
s'rnqu1etent l. i l!elgu1ue ser.1 aussi r.1p1dement 
elarnee ll'Je le \erd de la 1"1 al!l'e 

Le maréchal l'och ne per melt1 a p.is aux \llemamls 
dP. s',H <rocher :i l,i front1ere me1 uiton,de de !Pm pa' s 

Depms le Jl::! juillet, l a1 mée .11lemande e•t ·en 
i·oute non seulement pour l,t 'leusc>, nrn1s cnco1 e 
pom le lliun 

Les communications olhcielles SUI vantes \lennent 
s11111 ulu.:rernent illustrer la prophette de M tien e: 

- L~ 5 septembre, le sans-III lie Horsea :;1g11ale 
que des troupes :1.11gla1ses ont penetre Jans 
Mœuvres, et le 20 septembre, le sans-fil de Carna­
von ,1nnonce que les Allemands ont remporte de 
petits avantages près de Mœuvres 

Les Opérations à rouest 
Londres, 21 septembre. - Commentant la dermère 

attaq 1e a11gla1se contre la position 8ieg!r1ed, les 
Journaux font rPmarquer que l'emploi tles tanks 
<levie11t difficile sur le terr,1111 creme par les explo­
sifs Les chars d .1ssaut ne peuvent avancer que ten­
tcment, ils sont exposes au feu de l'ai t1ller1e alle­
mande et ue donnent plus qu'une in<le 111su!hsante 
aux troupes lm ta nmques 

llans leur dermer assaut, le11 fore es an11Ia1ses et 
canad1en11es "11t subi de lom des prrtes sous le feu 
pt, c1' dt's c,mo1is a u~mancls, et leur succès 11 'en est 
que plus rem,irqu 1ble 1 outefo1s, leU1 olfens1ve n'a 
va' Llou1111 Je rrsultat pos1llf que de noU1 eaux com­
bats pof1rra1ent mettre en 1aleur. 

Lo11dr11s, 21! septembre - Du correspondant au 
Iront du ~ 1Jaill~ Chromcle » • 

- Ces der111e1 s temps, les bombard1ei s allemands 
ont e:rncute leurs vols la nmt au mo)en d'avions 
monstres Chacun de ces appareils a huit hommes 
d'eqmpage et porte 2,000 livres d'explosifs Ces nou· 
veauï av1011s allemauds sont manœuvres avec tac1-
l1te, lis ,ont surtout actifs la nmt et senent _partH:u· 
hèrement à bombarder les rnslallat10ns m1h1aires 
dei étapes. » 

DERVIÈRES DÉPtCIIES 

Vienne, 22 septembre (Commuml'at10n du llureau 
de correspond,rnce), - Le mrnistre smsse a Vienne 
a fait savoir lner au rr11111s1re des atfa11 es etranllères, 
en suite rl'une communu alton de son Gom ernemem, 
que par lettre du 2 t septeml.11 e au1 essee au m1mstre 
de Sms~e à l'ai 1s, fa 111rn1stre français des ,l!lalres 
efrangè1 es accusait 1 écepllon de la note autnch1enne 
du 14 septembre et taisait remarquer que la re­
pon,e françm,e eta1t contenue dans le d1s1ours tenu 
Je 17 septembre nu Seuat par le President du Conseil 
français et dont le te:..te se trouve o: au Journal 
OJltciel • du I~ de ce mois. 

ll n'e,t pas :use, a.ioule le Bu!'eau viennois, ~·emet­
tre son ans au SUJel de cette reponse qm s écarte 
srnguhèrement d~s 1 è.çles observéP.s JUSqn'1c1 même 
dans les relatwns ent1 e Etats ennenu,. 

La lleutsche llank qui est representée en Belgique 
depuis longtemps deJa par sa filiale de Bruxelles, a, 
le 1G de ce mois, ouvert une succursale à L1ége, 
place de l'Umverstté, 34., sou~ la forme « Deutsd1e 
.U,rnk, F1l1ale de L1egc ». CcUc dec1s1on cio1t être 
luvorablement accue!lhe dans l'rnte1 êt du trabe ban­
qu.ure dans le terr1lo1re du Gouvernement genéral 
el sera la luenvenue pour lacs admrn1strat1011s '1v1les 
et militaires, les autoraes, les societes de guerre, 
les firmes allemandes et même les parliculie1 s en 
Wallori1e. Arns1 que nous l'apprenons d'ailleurs, d'ici 
peu la Deutslhe Bank ounua une nouvelle llliale à 
Namur. 

lle1 ne, 22 septembre. - A l'occas1on de la propo· 
s1tion pacifiste autncluenne, le Comite de l'Institut 
catholique pour une paix p.tr conc1halion à Freibourg 
(::-imsse), le Con11te eAccutif pour une paix dm·able i! 
Geneve et la Ligue lenmume potu· 1.t p.tlx à F1 e1-
bour;- (Smsse) ont lauce au nom de tu,000 s1gnata1-
res smsses et etrangers, la prorlamat10n smvante 
aux peuples et gouveruetnents belhgeranls 

Prenant en cons1dérahon la cn·couslanr.e qu'un 
parti ballt~érant propose d'entrer 111n né1roc1at10nsA 
i;an;; reclamcr w1 ,u 1111st1ce, que par swte des 1u 
millions de morts, mutilés et blesses, la besom de 
paix se fait de plus en plus senlir chez tou11 les peu­
ples, que les buts pour lesquels l'un et l'autre parti 
pretend comb,1ltre sont les mêmes, que l'espoir en 
une v1ctol!'e pat les armes est la cause de tous les 
maux, que le sort et le bonheur iutur des peuples ne 
peuvent être ed1fies que sur une pau par compro­
mis avec des c oncess1011s rec1proques et que la con­
t111uat10n de la gueri e conduit a I' ,tb1me moralement 
et matedellement, nous adressens un appel pressant 
aux i:-ouvernements de J'intente pour les {ll'ler de 
prendre en cons1der:it10n la propos1t1011 auti icluenne 
et d'entl'er en 11égociat10ns dans 1'111tér~t de l'huma­
mté 

Celm qm se refuse à contribuer à amener un ar­
rangement, se charge d'une terrible responsabihte 
devant Oteu eL de,ant les hommes Nous semmei 
convamcus que la conscience humame s'éveillera en 
cette heure où tous les hommes ont tremble de JOle 
et d'e~pérance et nous nous adressons egalement a'u 
peuple sm~~e : 

c ~loutre que tu t'éve11le1, tait ton de,oir, 1mhque 
nu:.: peuples d1v1ses par la hame le tltemrn qm con­
dmt à la parx; offre ta médiation :i.ux belli~er,rnts "· 

flechn, 20 seplemb1e - La ~Gaiette de Colo1ine» 
el nt sous le titre ~ '1'héone et prnllque > 
De~ms .i ans nous enten1lons dire. tou> les peu­

ples de la teri e entendent dire, Jusqu'a en être satu­
res, que 1 Entente combat pour la tlemou·atte, la h­
bcrte des peuples, contre le mil1larisme et 1 aulo­
cralle 

On pourr,ut des lot» croire que le prenuer pr111-
r1pe d un tel progr,unme doit ètre 11ue des questions 
qui tlec1cle11l de J,i \ÎP ou ùe l,t morL oe cent:11nes de 
uulllers d'111di' i1111s, cle l'aggra1,1110n des maux mo­
r.1ux et matP.riels qm pc\seut sm les peuples de l'E11-
te11te, ne pcm ent 1J.ts elre r"~ul es p,u un homme 
ou <teul m11111s de pou1011 s 1hct,1toriaux 

On pou1 rait c1·ou·e que l'ou prend l'avis des 
peuples lorsqu'on propose d'exnmmer les pos1b1htes 
de prnx dans des conversal!ons ollic1euses tandis 
que les combats co11l111ue11L, donc 1.ans abandon 
des avantages mil1t.ur es 

Ceci sermt d'autant plus conform1 aux exigences 
de la demormtrn, de la liberte et du droit d'autono­
mie des peuple,, que sans aucun doute dans les pays 
de !'Entente de large~ couches de la population sont 
d1sposee~ à un tel examen 

,\lais chez les peuples demorrallqnes, hhr1s, anl1-
m11Itar1stes, non gouverués autocrat1quement, quel­
ques hommes ont le d1 oit et le pouvoll' de dll'e un 
nun brutal, après quelques heures à perne sans 
consulter personne et de rendre mns1 impossible 
toute cl1scuss1on de la p"opos1l10n. 

En u11 tour de m,un, un homme ou deux peuvent 
ainsi co11dam11er leurs peuples et sacrifier des cent::n­
nes de n11lltC'rs de vies humarnes qlll auraient pu 
être epargnees, sans que ce versement de sang 
pmsse être utile à qttPlque chose, puisqu' il est impos­
s!lile de conquer·1r du sol allemand un but de guerre 
m démo1-rat1que 111 .um de la liberté, 111 co11forme au 
droit d'autonomie des peuples qui, a.près les e1pé­
r1ences de ees quatre annees, tient cette ronquête 
pour posssible, est arnuglè st el manque tellement de 
1ugeme11t qu'une dt'moc1 atie ne peut pas lut conler 
la Rest1on des aflaires 

hornmf's de mct11•1 Ill' JlL'll\'•"'' plus 1g1101 ci 
On t,tlll'lqur c11 \ llcm:igne, '"cc la cdlu­

losP c[11 liOIS tif~,., .11 l111•S (Olllltl•'S, des do!11•S 
dont on hC se1 l d"·s n.1111trn 111t 11.lns l'armee 
t.:l 1Lrns l.t popul.111111 1 <mil' \ lo1ce dr per­
ledto11nLmc11b, ]es Il li],, l Il jl:!plel n, Ùüllt 
1l C:\ISle u11C' Hrte dP <111al1Jc s diYerses, sont 
de,e11u::; so1qdt's 1mpe1111(,tl>l~~ el (irop1es à 
la «Ollf P«l 1011 <lPs 1• ètrmei1h. 

f,'11ulu:;l11d belge donl 1101t:-i pailons a vn 
la\PI tlP,anl !Lu 1111P chi>m1se de pap1cl' q111 ,1 
pa1 lalte11 e11l 1 L -.LStC' <1 1 opc1 at1on 

Bief, le hl de cPlluJo,.,e pure, comme le 
(1 zellulo11 n ou le ,, ::.tap(llfaser i, l'eprésen­
te desormais des tik~ qm peuvent remplacer 
]f's filés de ]:une, de colon, de soie, etc 

Les prix Ple\l'S ùe la marn-d'œuvre et <les 
p1 odmts ch11n1ques q111 rnteniennent dans 
leur fab11catt0n ele•ent :actuellement de façon 
anormale le prix. <le rf'\JCnt des nouvraux. 
tissus · néanmoins, les fabricants parvien­
nent a vendre en g1 os le mètre de tissu 
11 stapelfaser n de 16 à ~O mark le mètre. 

Ce prix en dit long s111 la revolnt1on que 
les nouveanx pl'Orédés petnent provoquer 
dans l mdnstr1e l,11111èrf' et cotonmère, dont 
les chefs en Belgique feront bten de se temr 
soigneusement au co111 ant 

Il en va <le même poui notre md11sl1 ie h-
111ère,à laquelle les plus reeentes découvertes 
sont appelées à ù1rnner un développement 
considerable 

Utilisant le premier <lechct du hn, nn 
tecb111c1en allrmand a obtenu à très bas pnx 
u11 pro<lmt qui, a~ , po16 <le Hte de 1:i lon­
gueur, de la sohd1te et de la flexibilité des 
fibres, est analogue au coton 

Grâce à une autre rn\'enhon dont le ménte 
revient à un spécialiste gantois, on est arnvé, 
sans grandes mod1ficat1ons d'outillage,à filer 
le lm aussi finement que le coton, au pomt 
que les dentelles f:utes a\Cc ce fil de 1111 ne 
se drntmguen t pl us <les <len telles en coton 

On \oit que, pour se ten1 r à la hauteur, 
nos rnùustl'1els devront être sui· le qm-v1ve 
et fourmi· un travail de rechrrches et d'or­
gamsat1on co11s1<lérable. 

li est vrai que des honzons nouveaux 
s'omrent devant eux et font prevo1r que les 
efforts qu'on leur demande se1·ont largement 
récompensés 

Qui gou,·erne la France ~ 
C'est la question que le~ Sooiahste belge n 

met en tête <lu rapport annonçant que 
l' « Heure » n'a pa5 p:1rn le mercredi 4 
septembre, frappee d'une suspf)nsion de 2-l 
heures à la demande .. dn grand qitartier 
ge11eral a11ur1cat11. 

(bronjque Locale et Provinciale 
--·----~--------------

.A..YlS 
Dans la nuit dt1 3 au.!. septembre 1918, des \Oleurs 

ont fracture un col'fre-fort che1 M HoussoUl, a !?al­
m1înoul Lei rnleurs ont dérobé les obJets sunants : 
1 bracelet en arient, 1 bracelet e11 or 11sele de la 
forme ù'une iimrla.nde, 1 e,1s!el1e en chêne de 
35X4.0 cm contenant de l'ar1rent, 1 action c.tu Grand­
B,ua1 de Bi uxelles.~ portanl le nom d'OctaHe 1 billet 
de 1,000 Ir de la 11anque F1 ançaise; des billets de 
banque allemands pour une valeur de 50,000 fr , 
1 paquet renfermant 20 lltllets de 100 marks, plu­
sieurs pièces d' gr et d'argent. 

Les auteurs presumés sont trois hommes, âgés de 
28 à 30 ans, et s11p1alés • omme ouvriers endiman­
chès Lieux sont de moyertpe grandeur, le lro1s1eme 
!ist'plu~ grand et beaucbl'l'fl"plus fort que ses com­
phces Deux étaient porteurs d'un paquet entoure de 
papier, 1',1utre d'uu 11aquet euveloppé dans un sac 

Les paquets etaient ficeles a1 ec de ~ohdes hens. 
Les trois hommes étaient hah1lles de noir Les tleux 
plus petits po1 taient des casquettes plates, le plus 
grand un chapeau mou et des guêtres en cuir. 

lis ont été aperçus en dcrmer heu dans les envi­
rons de l'église l"alm11fnOul. 

Une personne du sell'.e !en11nm, dont le !tlrnale­
ment smt, est soupçonnoe d'être recéleuse ou con­
fidente du vol; signalement: ta11le moyenne, po1-
trme développée, yeux et eheveux noirs, menton 
proemment, haut chapeau noir, blouse blanche à 
dentelles, jupe !errante n01re, manteau de lame 
Jaune cl ail'. Cette personne a été remarqu11e à!' en­
d101t rlu vol à 5 heures du s01r Elle s'est élo1wnée 
dans la d1rect10n de !?almaii-ne. 

Le pl ocm eur d'Etat 1mpenal de ~amur a filé une 
récompense de l 

C NQ CE!li'l'S FRANCS 
sm sera remise à toute personne QUI amènera 
1 arrestation des auteurs ou qui pourrait fournir des 
renseignements autorisés qui conduira111nt à 1 rn­
carcé1·at10n des Toleurs 

Dans le cas où plusieurs personnes y auraient 
contribue, le procureur d'Etat 1mperal procedera à 
une reparttllon équitable 

En ce qm cencerne la rest1tut1on des ou d'une 
partie des laleurs volées, ou la fourmture de rensei­
gnements pouvant ;imener le pt üpuél:iire à rentrer 
en possession des ohJets dérobés, ce der nier promet 
une récompense eqmvalenL aux 10 p. c de la valeur 
des obJets restitués. Toutes les nouvelles devront 
m'être transmises sous le n° 2390/18. 

Le procureur d'Etat imperial, 
(s ) GHATH WOHL 
- •O>-

t>riX des légumes • 

2. Les Etrangers Ennemis: 
(Tous les hommes nés de 1877 à 1911) 

ltaltens, ~'rnnça1s, Anglais, Russes, Serbes, l\lonté­
néirrms, Japonrus, Porlugn1s, Roumams, ams1 que 
les su1ets des Etats-sunants. Etats-Ums de l'Ame­
rtque du Nord, Chme, Br~sil, Cuha, Hail1, Panama, 
Bolll'le, Homluras et Guatemala, Grèce, Siam, 11-
béria, Costarwn. Pérou, Uruguay, Nicaragua et 
l'Equateur. 

NAMUR NAMUR 

à ~· h. de l'uprès-mid1, le Jeudi 10 octobre 
J Les Bel~es en surveillance: 
i\'A~IUR - Lei personnes néei en · 

Le mardi 8 octobre 1'11 
·lli7-it, à • h. 
181l5 90, à • h .lEi 

lia l'après-nmh. 
)) 

1891-96, :1. .!. h •• )) 
Le mercredi 9 octobre 19li 

)) 

)) 

1897-99, à 3 Il àe l'aprlis-muh. 
1900-0t, :i.3h 31 » » 

SAINT-Sl!:K\' AIS. - Les personnes nées en 
Le mercredi 9 octobre 1918 

1877-91, à 4, h. ~c l'ap1·•s·m1d1. 
1~95-01, à 4. h. :ilO ., » 
BOUGE à 4. h. 3U » » 
SAINT-MAHC, à 4. ll. 21 » 
ERPENT, à -' h. 20 » >i 

JAM..W!S. - Lei persennes néH en : 
Le jeudi 10 octobre 1918. 

1877-01, à 3 h 45 de l'après-m1d1 
Les por leurs d1 perm~ de vuvage ilai111nt st pri­

srnter également au Cent? ôle 
Il ne sera plus exercé auc1m i;ent1 êle tl«ms lis 

lnweaux lu MELDEAMT. 
Doivent se présenter aux appels : 
Tous les hommes helies nes en 1i77-f901, tous 

les étraniers ennemis (ltahens, Français, An1rla1s, 
Russes, Serbes, Monténéirrms, Japonais, Portu(lais, 
Roumams et les su1ets des Etats smvants : 1-:tats­
Ums de !' Amerique du Nord, Chine, Brésil, Cuba, 
Haiti, Panama, lohvie, Honduras, Guatemala, Grèce, 
S1amÊ L1bérrn,Costar1ca, Pér1m, Uruguay, Nicaraiua, 
et l' quateur, tous les hommés ués de i877 à i901 

Les cartes d'1denllté et de contrile doiv.nt être 
présentees, , 

Celm qui manquera sans ucuse sera pum. 
ll est !!tr1clement défendu de fumer pendant l11i; 

appels, ams1 que d'amener des ch1en1:. 
Ueutsches Neldeamt Namur. 
-~O»­

Beur1•e. 
La r:i.tion <le 60 irammes sera d1str1buee <:elle 

sema.me chez tous les marehandi atfiliés de Na1uur, 
Jambes et ~ aint-Ser va11;. 

Pru ta la. rati1n leurre contrêlé, O. 77 fr 
> crême, 0,09 fr 
> sale, 0,66 fr 

La earnat de ménage et la cartt de be"llrre soot 
ebhiate1ires 

Peur le Com1t1 : 
Le Prét1dent, 1. DA \'lt. 

-•0•-
Perdu u• porte-monnaie en cuir noir avec 

contenu, jeudi !!Olr au théâtre, 1 u loge de 
balcon. Rem. c. bonne r~compense, boulevard 
d'Omaliu•, 40, 7443 

-C<O»-

~Otre nouveau 
l\eeeveur eomn1unal 

Le conseil communal dans sa séance à hms-clos du 
samedi 21 septembre courant, a nomme par H voix 
sur 16 \' Otants, aux fonctions de receveur communal, 
M Léon Trousse 

Nous sommes heureux de féhc1ter notre admuus­
trat1on communale sur son ch01x et notre nouveau 
1 eceveu1, homme achf, aimable, 111telhgeut et tou­
JOurs dév<rné, s'mteressa11t depuis le début de 
l'occupat1on, de la classe des nécess1teu:r.: qu'a créée 
la _guerre. 

En effet, nou1 le voyons membre dl! i•r Com1\é de 
secours, pour être ensmte membre du Comité cen­
tral de d1ô111age et du sous-Corn1te de ln parmsse 
Notre-Dame, plus tard d11 e teur du service linanr1ef 
du Conute <l1recteur des secours de Namur, Jambes 
et Samt-Ser1a1s Nous le lnuvons egalernent membre 
du Fonds spllcial de secoL rs au profit des employes, 
membre du Com1te du repas scolaire et des dîners 
econon11que~ , s'mh~rPssant aux Pufants des écoles 
de !.111lle, il e~t membre actif du Co1111té du bain 
scolaire enfin est president de notre Dureau de "ien­
fa1sance. 

Par sa si mpalh1e il a su gagner l'estime de la 
classe des de&hér1tés et de la petite bourgeo1s1e, 
nous sommes persuadés qu'il saura comme son pré­
décesseur !Il. Georges Dohet mer1te celle de toute la 
populat11n 

-•0»-

A."VIS 
Ahn d'éviter toute confusion, 1e llens à mlormer 

mon honorabl11 ehentèle que les prodmts vendus 
sous la rlénommat1on a Pams d Epice lloyal Hardy», 
ne proviennent pas de m:i. maison. 

HARDY, 

7444. 

Th.éâ:tre 

Fabricant de chocolats, 
pams d'épice et confiserie 

-•O»-

d.e N"am-.ir. 
Direction MM. BRUNAG:-fE & PrnLET 

Jeudi 26septembre1918,à 8 h, La Traviata, 
opéra en 4 actes de Verdi. M11•• Brusson, Astrée, 
Jordens; MM. Doulet, Leroy6 Gerlache, llefize, Cha­
pelle, llouyoux, Rosart. - uallets. 

Samedi 28 septembre 1918, à 8 h., une seule 
représentation de la célèbre pièce d'artualttés de 
Léopold Broka, Novès '~•tche• Ill, (rnrsion w:i.1-
lonneJ en 3 actes 

Dt manche 29septembre1918, en matmée à 3 h. i /2. 
LA. THAVIATA 

Dimanche !9 septembre, en s01rée à 8 h R~VE 
DE VALSE 

Jeudi 3 octobre, à 8 h., première représentation de 
MADAlltE IJUTTERFLY. 

Tous les jours, de 3 heures à minuit 
C::C>l."'1"C:::E:R.T chants, démonstration 

de danse• par le> meilleurs danseuril. 
GLACEil - PATlSSERIEil - VINS FINS 

CONSOfülA'rIO~ DE CHOIX === 
ORCHESTRE D'ÉLITE 

Etablissement unique à Namur 710 

SPORTING-PALACE, av de Salzinnes, il8 
F>..A.. 'I"'I~ ~<2-lBl 

D1IDanc~1e 29 courant à 2 heures, réouverture du 
SporLmg-Palace, patmage à roulettes, 118, avenue de 
Salzrnnes Deux séances . de 2 à 5 h. et de 6à101/2 h . 

Les lund111 et jeudis, séance permanel!te de 2 h. à 
10 1/2 h. du son·. 

Orchestre symphoniqu11 11ous la direction de 1\1. A. 
St:i.m1mne. 

Ali OICES 
Veuf avec fille de hU1t ans demande d'urgence ser­

Tante de confiance, ~ssez âgée, très au courant du 
ménage et du Jardmage. Très bonnes références 
exigées. Ecrire ou s':i.dresser rue S. Demoulini. 70.t 
à Farciennes. 14.4.z 

A VENDRE 3 griffons br. et brabani;on, tous 
champions, i.iJ>lômes de médailles d'or au:x grandes 
e:xpositions S adr . après-midi, de 6 à 7 h , Namur, 
Caserne •es Lanciers, Aide-Vetermt\r 744.0 

de POMME 

YIIDIGBE 
extra blanc peur 

conserves 

Prix défiantte concurrence 

MAISON HOLLANDAISE 
GROS 30, r\le Saint-Nicolas, 30 DITilL 

Arhste du Théâtre de Namur demande à louer 
appartemenl tr01s pièces meublees, cuisme, ehambre 
à coucher al petit salon, s1 pos11ble an<: piano, et 
à pro11mité théâtre ou eentre y11l1. S'adres!er au 
ltureau lie la Direct10n 7!1iQ . 

ATELIERS &. FONDERIES 

SEVRI N & MIGEOT, à Auvelais 
PIECES DE RECHANGE pour tracteurs, loeo· 

xwbiles, moulrns, batteuses, écrémeuses, pomM~ 
mach1nes et moteurs de tous genres. Ma 

Etude de 1\1• HAMOIR, notaire à Namur. 

l?LEURUS 
Lundi 7 octobre , à 2 h. 30, au café Dan­

line-Wuyame, à Keum1èe, la propriétaire 
fera vendte ùéfimt1vement et sans remise 
4 hcct. 31 a 20 c. de bonnes terres, situées 
à f?leurus (Detail aux. afüches). 7448 

SALZlNNES-NAMUR 
Mei c1·ed1 9 octobre, à 10 h , en l'étude, 

\ente defimtne. pour sortir d'md1v1s1on, des 
uumenbles Sl\l\ants, situés à Salzmnes­
Nam11r. 

1. l:ne maison ùe commerce, rue Patemer, 
65, a\ec Jard111, <le 2 a 30 c Jouissance 
1er septembre mm. .Adjugée prov1s01re­
men t 20.000 fu111cs 

2. \ut1e, 1·ue Patemer, 4G, de 1 are 60 c. 
Jou1s5auce l ei 'ptcmbi e 1920 

3. ;ua1s011 :t ' etages avec p!'llm, i are !50 
cenLia1 es, rne lJ. lllès, 4. Jomssance i •'r J u11let 
1910. 

4 Autre J)la1•1in a 2 étages, avec ja.rdin, 
1 are :JO cen ti,l' '-., rue H Bl<;s, 6. Jouissance 
1er mal mm. 

5 P1opr1eté maraîchèt•e, rue H Blès, 174. 
(ma1so11. ie1111~e, fo111n1l et Jarùm), de 33 
ares 60 centiare~ 

En masse ou par lots. Jouissance ie1· mars 
i 9Hl. La masse adjugée provisoirement 
22,000 fr 

Détails aux affiches, renseignements en 
l'étude. 7449 

NAMUR 
J end1 10 0L:tob1e, à 10 h., en l'étude du 

notaue Hamotr, l\Dl. Var1se feront vendre 
défimtn emcnt une maison de commerce, à 3 
étages, sise ::: Kamur, rue des Brasseurs, 21.ti, 
avec sortie au chemm <le halage, de 65 cent. 
Convient pour tout commerce. Jomssance 1ei 
JallVJei• 1919. 7450 
-·Etude de M"-LOGî1;·, notaire à Namur. 

COMOGNES-VEDRIN 
Merc1e<l1 2 octobre 1918, à 2 h 30, en 

l'étùde de )le Loge, notaire i Namu1', la 
famille Th1b,rnt vendra, en une seule séance, 
deux terrains, 2 l /2 hect très beaux lots à 
bâtir, sis aux Comognes de Vedrm. Plan en 
l'étude. Grandes facilites ùe paiemeut. 7446 

LA PLANTE-NAMUR 
Jeudi 3 octobre 19i8, à 11 h., en l'étude 

de Me Logé, notaire à Namur, vente, en une 
seule séance, <l'une maison avec beau jardm 
bien a1 boré, ancwnne chaussée de Dmant, 
96, de t.i ares 30ic, occupée par M. L. Janty. 

Paris, ~O septembre. - L'édition pans1enne du 
« New-York Herald " annonce que le lieutenant 
Pudman, un des meilleurs aviateurs améncams, a 
été lue 1eud1 de la semame dermère près de Samt­
Mihiel 

Ceux qm voient da1r en France comme dans les 
autres pays del' Entente, doivent étahhr la dilférence 
entre la thclorie et la pratique chez leurs gouyerne­
ments soi-disant démocratiques et, à la façon dont la 
propos1t1on aut11C hienne est dedamee, peunnt '01r, 
devraient voir qu'ils sonL dommés auJourd'lm1 par 
la plus dange1'euse des autocral!es que le monde ait 
Jarra·s connu. 

Petites Chroniques 
Les déleiués des Admimstrahons communales et 

des producteurs de l'agglomérat1on n:i.muro1se ont 
fixé iomme smt les prix li!e11 legumes · 

Lundi 30septembre 1918. à 7 i/2h, pour les 
ciébuts des soirées populaires de comédies et drames 
(D11e1t1on art1slique: fM. J. Gambier), Le Maître 
de Forges, drame en 4 act11s et li tableaux de 
G Ohnet 

Grandes facilites de paiement 1447 

Etude <le Ille CLOSE, notaire, à Gedmne. 

Vendredi 27 septembre 1918, à Rienne, 
requête famille Brichet-Valere, vente pubh­
que de 20 parcelles. 

~a c:tu..e:r.re @ru.r l."lv.J:e:r 

Pans, 2i &eplembre - Le vapem ~ Amiral Char­
ner », transportant des chevaux et du matenel de 
llt~erle à Malte et ayant 174 hommes à bo1 d, a éle 
torptlle le 13 septembre. Six hommes ont péri. 

Londres, 20 septe!llbre - L'Am1rauté annonce 
que, par smte d'une explos1011, un momtor butanm­
que a coule le 16 septembre dans le port. 

Un officier et dix-neuf hommes ont ete tues; 
emquante-sept hommes manqllent à l'appel et sont 
cons1déres comme perdus 

Rotterdam, 2( septembre. - Le " Maasbode " 
annonce que le ste11111er uorve1r1en « Cyller • (533 
tonnes) a TI :i.1semblablement ete coul11 itans la nuit 
dil \l au 10 septembre. 

Le n1her • h.uner ~ a eté coulé. 

Londres, 22 septembre - llans l'Atlant1que, au 
larie des côtes ameuca1nes, des sous-marrns alle­
mauds ont coule les vapeurs «Lake Edon n, c West­
llrtdîe » (8,0UU tonnes) et ~ Cubora » (7 .~OU tonnes). 
Dix-neuf hommes des equ1paieS ont per1 

Vienne, 21 septembre - Du dep:irtement de la 
marine. du mm1stère de la guerre · 

- Le 20 septembre a l'aube, un de nos sous-marms 
a torpille et coule, au l:i.rs-e du cap 11.odom 1nord de 
Uurazio), un grand sous-!llarm 1ran9a1s Seul de 
1 équipa1re, le 111ute11il11L ù.: 11 e1r:ita i:111rene Lapeyr1 
:i. pu êt1 e samé. B 

NltGOCl.\.TIO~S DE t>AIX 
Bel'hn, 21 septembre. - La" G,1zette de ross » a 

obtenu la primeur d'un manifeste rédigé par le 
député du l\e1chstag Erzberger sous le 11tre · ' La 
L1{l"ue des Peuples - Le chemm de la pa1:1: • 

L'auteur dehmt ce que doit ê tre une Confédéra­
t10n des Natwns desl!nee à assur~r la solutwn paci­
fique des conflit~ e t le 1 espect du droit rnlc1 national, 
puis 11 aJOule 

- Tous les Etals souveram,, sont aut011ses pa1· 
leurs as.emblees leg1sl.tt1ves à e11t1 er ùan' la Coutil· 
1é1,it1on, qrn ser,t < ons1de1ee comme et. nl cousllluée 
lorsque le~ pu1ss1111œs suiv,rntes 1 am ont adheré . 
AllernaJ1ie, Angleterre, !'rance, Etut~-Ums d' Amé­
rique et Hus.ie. 
~Le siège de la Ligue est à La Ila~ e, oi't siéll'era le 
Bureau mternat10nal 

L •tndustrle textile 
après la guerre 

Ce n' e;,t p,1s seulement aux indust11es :i.n­
crnnnes que la paix ou Vl'e ùe vastes horizons. 
De nouvelles rndus tr1es sont appclecs ~t se 
creer, d ·autres sont appelees a se tI ansfol'mcr, 
à se de\ eloppei àla suite des ùecouvel'les p1 o· 
voquecs par la 1wcessite nnposee pendant la 
guen c à cc1 ta111s Etats bell1gerants <le rem ­
placer ùes produits de\cnus rntl'ourables. 

L 'rn<lu:,L11c tex t1 lc notamment t;Cmblc d e \ 01 r 
sub11· u11e1éntable 1evolutwn. La question est 
tout s pec1alement mteressante pour la Belgi ­
que, dan s l 'existence économiqtie de laquell e 
lcst1sRages el les filatures <le larne et de coton 
l1cn11ent une place llllportante 

Tout f:ut crarn<lre quap1cs la gue1Te l'ap­
pr'ov1s10nncmcnt de ces u smes en latne et en 
coton, comme aussi en Jute et en étoupe,sera 
tres malaisé . L cxportatJOn d e ces p1oduits 
d épell'l en 5iande partie du bon vouloir des 
. A.ngla1s et des Améncains, qui ptatiquent 
mieux que person11e le \Jeux proverbe 
" Chai 1Le ln en 01 donnee commence pa1 soi· 
mème. '> 11 ne faut donc poml s l'lonner que 
les Allcmanùs se soicn l rngémes à remed1er 
au m.11, à décomrir l e moyen de rendre dans 
la mesure <lu possihle leurs mùustries textiles 
111ùépe11ùantes J,ei11 s efforts en ce sens, qui 
ne sauraient nous la1sset· md1fférents, ont v1-
\eJJ1enl frappe un mdustnel belge qu1,s' etant 
rc11dn il la fou·c <le Le1pz1s, a eu l'uœas10n 
d'oi '1s1ler 11 l ' expos1t10ll textile 1> oi ga111see 
<l.rn:, œttc \1lle 

Il c11 est l'C\ euu :,lu pelait. :::a11s ùoule, 
Lou Ir:-; 1 Ps Üt't'OLI\ 01 lt's 1 L'œntcs laites en Al k ­
magnc ne ::.0111 pas cnt1 ces dans le do marne 
pratique, mais des progrès out etc 1 ea!Jses et 

4 
<l11s procedés nouveaux mis en œtn re cr ne les 

' 

Pru:: à payer Pnx .te vente 
a.u producteur en déta.11 

le kg. lekl:'. 
ehou1-rouges Fr. 0,35 0,-'5 
ehoux-blancs 0,25 0,35 
choux-ver ts frisés 0,40 0,50 
choux-'Verts d'autres Hpèees 0,~5 0,35 
haricots noirs 1,25 i,50 
haricots blancs 1,50 1, 75 
carottes rouges anc fane§ 0,40 0,50 
carottes rouires sans fanes 0,15 0, 7 5 
carottes jaunes sans fanes 0,35 0,45 
oignons rouges ou jaune-plllle 

des vertus, secs, sans fanes, 
p1 avenant de l'agilom. namur. f,60 

01gno11s jaunes et oignons de 
campagnes, tournes, sets, sam 
fanei; 1,00 

J,IO 

1,20 
poireaux avec femlles coupees à 

30 cm. de longueur ma11mum 0,85 1,00 
endives scaroles 0,35 0,50 
céleris pleins dor lis 0,90 1, iO 
céleris fins Jets 0,60 0, 75 

ri. B. - Pour les prodrnts ci-dessus, la prix à 
payer au.i; producteurs sera d1m111ué de 10 p. c. pour 

' les !ourmtures d'au morns mille kilos. 
pois secs 
haricots secs 
féveroles 

Ces :pra auot 
mclus . 

3,50 
-',50 
3,QO 

nlablei ilu 24 au 30 

3 75 
4:75 
3,~5 

aeptembre 

Les 1 e'eudeun denont aftl.cher b1eu 111 TU• I<'>' 
prude ,ente en détail par k1log. 

Les producteurs et Yendeurs q1u ne r11p11t1real 
pas les pru: thés s'exposent à la same. 

Na.mur, le ~2 septembr11 HHS. 
Co11uo1ss1on d'.~pprov111onn1ment. 

A.P.P:EX-tS 
Les appels smvants auront heu pendant le mots 

d'octobre 1918: 
A l' 6col1 de B1en{aisun1i, ru1 Co"ef1 Qii,. 

1. A. üarde Civique 
, Olhc1ars et .:ohht•, à 3 h. , Jeudi IU octobre 

1
1 B. Les Invalides ennemis qui ont pris 

part à la guerre. ,un~1 que les personnes qui 
ont été prlsonnleres 4e 11:uerre civiles : 

• à 1' h de l'apres-m1cli, le Jemh 10 octobre 
C. Séminaire : 

à 3,30 Il. •11 l'après-m1d1, la 1eud1 10 1ct1ltrt 
1 
\ 

Lundi 7 octobre\ Le Courrier de Lyon, 1kame 
en 5 actes et 8 tab eaux 

THÉATRES, SPECTACLES 
o ET CONCERTS o -· 

NAMUR-PALACE, Place d~ la Station. 
Matmée à 4 h. - o- Soirée à 7 h. 

Programme du 20 l!.U ~fl septembre 
Au etnéma: • Nmt de Noces Tra~1que n, d. en a p.; 

H Bob cherche son Esprit, comedie en 2 parties. -
Le petit Prei;tigJtateur, comique;, - Lo Sche1de1rn à 
la Junirfrau, ùocumenture; - i11lm de Mode , 2• sé­
n•, - Inconséquente, connque; - Amour à V 11m11, 
drame 

Au mus1c-h:i.ll : < 'fercafs >, nntriloque; - q. Lei 
.A.dr1anoi •, acrobates gymnastes 

*JARDIN D'ÉTÉ * 
Hôtel de Hollande 

PLACJil Di LA GARE, S-4 - - - - NAMliR 

Tous les JOUrs, ùe a à 8 heures, 

CONCERT SYMPHONIQUE 
Toui; les ~amed1s et dimanches, de 12 à 2 h. i /!, 

APERITIF- CONCERT 

Dcguslal1on <le nm. CAFE, CHOCOLAT, 
Lll\lON A DES e t GATE \ UX. 6561 

--c-
Conl'et t -- nOY.\L 1\IU'~IG-H \ LL, -- Gméma 

1~'. Cuu.ro\), Place <le la Gare, 2i 
Programme du 20 au 2t3 septembre 

Au unema . • Amom Glac~ », d ame en 3 pa.rl1es 
par !':ma Mo1cna, - Le Journal d~ l1os~y, comèd1e 
en 3 parl1esj - J)l\ers lilms com1quci et documen­
taires des p us mtér11ssants 

Au music-hall : «Les Permanès », parodistes mu­
s10aux; - • Gilson», diseur à ve1x,• - « Nm• V1ao •, 
cllanteus1 :i. 01x • 

Lundi 7 octobre, à Louette-St-Dems, re­
quêLe fanulle Nannan-Moreau, vente de 5 
parcelles et requête BaiJot, 'ente d'une 
parcelle. 7 461 

Etude ùe M7FRANCESCHTNI, notaire 
à Fosses. 

AUVEL .\IS (Sarthe) 
Venle d'unr, belle mai:wn 

Vendredi 4 octobre 1918, à 3 h, au café 
)1 J. l'harher- Haut, M• Francescl11m vendra, 
en une séance, r equête de M Arthur Deja1ffe 
Gobert. d' \ uvela1s · 

Une belle maison , de construct10n récente, 
avec 1a1·dm, de 12 ares , sise route de Velame . 

. 7453 
AUVEL.U:::i. - Yente d'une terre 

Mercredi 9 octob1e 19i8, à 2 h , an café 
de Mme Vve Doumont à Auvelais (place), 
M• Franceschm1 vendra en une séance, 
1·equête M. Piei' '~ Rosei . 

Une terre, pres de la ch~pelle St-Roch, de 
18 ares, environ. occupée par M Hér10n. 

Jouissance 1er octobre 1918 74.54 
Ve11te d'u11 C01'J1: de fe1'me, mou.lm à f artn~ 

et 27 hutares de terre 
.snr Fosses, Azsemont et Vttrival 

Jeu dt 10 ocLol1rc 1918, à 2 h., au café Julea 
Cramr, à l'ossc Mc Franceschm1 vendra, 
rnq iêle de~ p1·01 · etaires 

ln beau co ·p le ferme connu sous le nom 
~ c !hùulrn ùe i'll-Remy », 1.:omprenant mai, 

son d ' l1ab1lat1011, ;{l'ange, étable, prdm, etc., 
et 8 hect. <le prall 1es y attenant, longeant le 
l'UISSC:JU. 

La JH opriéte si~ compose en out1 e d'un 
moulrn ' à. fat·me mù par l'eau, 4 paires de 
meules, et i9 h ect. ùe terres, formant un en· 
semble avec les biens décrits ci-dessus 7455 


